LANGUE FRANCAISE, DIVERSITE CULTURELLE ET LINGUISTIQUE : CULTURE D’ENSEIGNEMENT, CULTURE D’APPRENTISSAGE 


Le présent projet examine «l’école» comme une institution dont l’un des objectifs vise l’amélioration de la culture d’enseignement et de la culture d’apprentissage des langues vivantes, y compris le français, dans le contexte du plurilinguisme et du multiculturalisme. Il a également pour but la  sensibilisation des administrateurs scolaires à réfléchir sur les politiques linguistiques concernant leurs institutions en général, et en faveur de la langue française en particulier.


L’équipe kazakhstanaise, représentée par les enseignants et les directeurs des écoles n 18, n 159 et n 25n (Z.T.Beïssembaéva, Mme G.Amanbaï, A.T.Mirazova, R.B.Ismaïlova S.Jangarbaéva, A.Doschanova);  deux  professeurs de l’Université des Relations Internationales et des Langues du Monde Abylaï khan (M.K.Karmyssova, G.Ch.Daoulenbaéva), deux institutionnels du Ministère de l’éducation nationale et de l’Institut de perfectionnement des enseignants du secondaire (Ch. E .Kassymova, L.B.Pétrova) et deux membres de l’Association des enseignants de français de la ville d’Almaty (K.K.Faïzova et G.K.Sadykova qui ont initié et ont coordonné le projet),  s’est dirigée dans son travail conformément au Protocole  de recherche.

1.
Données globales


La diversité linguistique et culturelle de la République du Kazakhstan est  conditionnée par le fait que plus de 130 groupes ethniques résident sur son territoire. La citoyenneté dans la république est kazakhstanaise pour toutes les ethnies. La nationalité et la langue maternelle dépendent des ethnies. 


En conformité de la Loi de la République du Kazakhstan « Sur les langues au Kazakhstan » du 11 juillet 1997 n 151-1 modifiée et complétée par la loi du 20 décembre 2004 n 13-III  la langue officielle est le kazakh et la langue de communication interethnique est le russe. Les  langues de travail dans les institutions publiques (d’Etat et territoriales) sont également le  kazakh et le russe. 


Dans le cadre de la Loi relative à l’Education dans la République du Kazakhstan du 7 juin 1999 tous les établissements d’enseignement assurent l’enseignement des langues  kazakhe, russe et d’une langue vivante en conformité des référentiels d’Etat à chaque niveau de l’éducation élaborés par les universitaires, scientifiques, enseignants des écoles. Dans les lieux de résidence des groupes ethniques l.’Etat crée les conditions pédagogiques (établissements d’enseignement, classes, groupes) pour enseigner les langues de ces ethnies. Le kazakh et le russe font partie de la composante obligatoire des programmes d’enseignement dans les établissements d’enseignement publics et privés conformes aux référentiels d’Etat.


Actuellement, dans le cadre de la réglementation locale 4 langues vivantes sont obligatoires dans les établissements d’enseignement secondaire dont l’anglais, l’allemand, le français et l’arabe. L’enseignement au niveau secondaire se fait pendant 11 ans, dès la première (6 ans) à la onzième (17 ans).Les langues vivantes sont enseignées comme la première langue étrangère dans les écoles spécialisées (dès l’âge de 7 ans) et comme la deuxième langue étrangère dans d’autres écoles (dès l’âge de 11 ans). 

Afin de diversifier et de renouveler les outils méthodologiques et pédagogiques, en 2004 a été adopté et mis en place  le Programme national du développement de l’éducation de la République du Kazakhstan 2005-2010.

La modernisation  de l’école vise :

1/
le passage à 12 ans au niveau secondaire (6-18 ans) ; 

2/
la structuration par étapes successives de l’enseignement des langues étrangères :

· niveau primaire (2-4 èmes , 9-10ans)  

· niveau secondaire (5-10 èmes , 11-16 ans)

· niveau terminal (11-12 èmes , 17-18 ans)

3/
la centration sur l’apprenant :

· appartenance nationale 

· particularités linguistiques et culturelles

· état psychologique

4/
la création des référentiels et des programmes d’enseignement basés sur la co-étude de la langue et de la culture à tous les niveaux d’enseignement . 

Il est prévu l’enseignement  précoce à partir de 7 ans qui comporte l’enseignement d’une des langues vivantes et des bases  de l’informatique.

Le modèle de 6 niveaux du Cadre européen commun de référence de langue s’intègre progressivement dans le contexte local.  A partir de 2005 se met en marche la Conception de l’enseignement  des langues vivantes au Kazakhstan initiée  par l’Université des Relations Internationales et des langues du Monde Abylaï khan.  Il est concu  pour :

· le niveau primaire -  un programme de base (6-9 ans) ;

· le niveau secondaire - A1 et A2 ;

· le niveau terminal (classes profilisées)  - B1;

· les classes spécialisées – B2 ;

Dans le cadre du Programme les objectifs de l’éducation poursuivent la formation prioritaire des compétences de polylinguisme (kazakh, russe, anglais), de polyculturel eurasiatique et de communiction. 

Actuellement, au Kazakhstan fonctionnement 3687 (44.6%)  écoles secondaires  où l’enseignement se fait en kazakh,  2069 (26.1 %) en russe, et il y  en a d’autres  écoles où l’enseignement s’effectue en ouzbek, en ouïgour, en allemand, en tadjik, en ukrainien, en coréen et autres langues des ethnies kazakhstanaises.

En août 2007 a été lancé le Projet de trilingisme obligatoire  à tous les niveaux de l’enseignement dont les langues  kazakhe, russe, anglais.

En ce qui concerne l’enseignement du français,  en 2006-2007, selon les données du Ministère de l’Education nationale, 46 958 élèves apprennent cette langue y compris 25 324 dans les écoles kazakhes, 17 712  les écoles russes, 3 922 dans les écoles ouïghoures, ouzbekes. 

Au total, 593 personnes enseignent le français dans les établissements d’enseignement secondaire dont 587 (99%)  ayant la licence,   3 (0.5 %) ayant le DEUG, 3 (0.5 %) ayant le bac professionnel.

Le français est enseigné comme la première langue (seulement dans 3 écoles spécialisées en langues) et comme la deuxième langue (53 écoles non-spécialisées). Les villes où il y a plus d’écoles avec l’enseignement de la langue française sont Almaty, Astana, Karaganda, Chymkent. Il est à souligner que les enseignants de français d’Astana et l’Ambassade de France au Kazakhstan ont initié l’enseignement précoce du français dans plusieurs écoles kazakhstanaises dont n 3, n 4,  n 6 et n 9 à Astana, n 25, n 18 et n 159 à Almaty, n 97 à Karaganda, n 2 à Kostanaï et n 8 à Chymkent.


Conformément au Protocole  de recherche  l’équipe kazakhstanaise s’est dirigée dans son travail par un plan d’actions suivant :
· une analyse de l’ensemble des composantes matérielles et immatérielles de la situation d’enseignement/apprentissage observée (dans trois écoles) ;

· une étude de la documentation normative (réglementation, référentiels de formation et de compétences, programmes d’enseignement) ;
· une enquête auprès des apprenants/parents  (constitution de questionnaires et l’organisation de l’enquête dans trois écoles) ;    
· le recueil des données auprès des institutionnels ;
· la vidéo des 6 séances de chaque enseignant, l’analyse de classes  (observation de pratiques, de comportements et d’outils), interprétation des pratiques et des comportements (interprétation faite de personnes ayant les compétences appropriées  en didactique). 

Dans chacune des 3 classes retenues ont été filmées, selon les différents critères socio-culturels, linguistiques  et autres (écoles russes/kazakhes, tranche d’âge,  élèves plurilingues / élèves monolingues), six séances assurées par le même enseignant dont 3 séances ont été soumises à l’analyse. 
Les séances à analyser ont été organisées au mois de  mai, à la fin de l’année scolaire.


Conformément à la réglementation kazakhstanaise l’année scolaire qui dure 9 mois (1 septembre, 25 mai) se compose de 4 trimestres : septembre-octobre, novembre-décembre, janvier-février-mars, avril-mai. 


La leçon dure 45 minutes. Le nombre d’élèves par classe est de 20 à 30.   En moyenne, le nombre d’élèves dans les groupes de français est  de 7

L’enseignement se fait en conformité des référentiels d’Etat et les programmes d’enseignement dont l’application est obligatoire dans toutes les écoles kazakhstanaises, publiques et privées. Les référentiels sont élaborés en commun par une équipe d’auteurs : universitaires, scientifiques, enseignants des écoles.

2.

Langues utilisées  

A Almaty, ancienne capitale du Kazakhstan et la plus grande ville avec la population plus d’un million d’habitants,  le français est enseigné dans 22 écoles secondaires  dont 2  kazakhes, 2 mixtes (kazakho/russes), 18  russes. Dans 5 écoles le français est la 1-ière langue étrangère,  dans 4 écoles la langue française est enseignée en forme de cours facultatifs, dans 13 écoles le français est la deuxième langue étrangère, après l’anglais et  l’allemand. Au total, 7047 élèves, dont 3026 garçons et 4021 filles, apprennent le français. 
	nn
école
	Langue
d’enseigenement
	Classes
	Charge
heures/semaines
	Statut
de français
	Nombre

d’élèves
	Nombre
garçons
	Nombre
filles

	                                                              Arrondissement Almaly 
	

	25
	Russe
	1аbcd
2аbcd, 3аbc, 4аbc
5аbc, 6аbc,

7аbc,

8d, 9а,

9b,

10а

11а

11b
	2

3

5

5+1

5+2

2

4

2

7+2

	LV1

	      667
	  325
	   342

	62
	Kazakh
Russe
	8, 10

7b,
 8аb, 9аb,10а, 11а,b
	2

2

2
	LV2
	      52

      68
	  24

  31
	    26

    37

	18
	Russe
	6аb, 7аbcd,8de,9c
	2
	LV2
	      15
	   6
	      9

	120
	Russe
	6аbc,7аbcd,8аbc
	2
	LV2
	      262
	   120
	  142

	                                                              Arrondissement Aouézov
	

	1
	Russe
	5аbc, 6аbcd, 7аbcd, 8аbcd
	1

1
	LV2
	      361
	    154
	   207

	9
	Russe
	9d,5d,5c,8c,11а
	2
	LV1
	       37
	      18
	     19

	27
	Russe
	5аbcde,6аbcde, 7аb, 8аbcd,10аb,11аbc
10c
	2

2

6
	LV2
	        740
	     336
	      404

	122
	Russe
	7b,c 6а,b
	2
	Cours facultatif c
	        19
	       8
	     11

	132
	Russe
	4аbcd,

5аbcd,6аbcd,7аbcd, 8аbcd, 9аbcd,11аbc
10аb,
	1

2

2

1
	LV2
	        708
	      347   
	     361

	                                                              Arrondissement Bostandyk
	

	23
	Russe
	5аbc
	2
	Cours facultatif
	       41
	     18
	     23

	92
	Russe
	5а,6а,7а,8а,9аb,10а,11b
	2
	LV1
	       76
	     25
	     41

	105
	Russe
	3аbcde,4аbcd,5аbcde, 6аbcd,7аbcd,8аbcd, 9аbcd,10аbc,11аbc
	2

2

2
	LV2
	    1035
	   501
	    534

	                                                              Arrondissement Tourksib
	

	115
	Kazakh

Russe
	6,7,8

5аb,6аb,7аb,8аbc
	2

2
	LV2
	       63

      178
	      21

      83
	     22

     95

	31
	Russe
	6аd,7d,8а,8b,9аb,10а
	2
	LV1
	        63
	      29
	     34

	                                                              Arrondissement Jétyssou
	

	54
	Russe
	6e,7e,8e,9e,9b
	2
	Cours facultatif
	   108
	     57
	   51

	15
	Russe
	5аbcdeежзи, 6bcdeежзик, 10аbcdeж
	2

2
	LV2
	   632
	    321
	  311

	102
	Russe
	5b,6b,10c
	2
	LV1
	    14
	      5
	     9

	                                                              Arrondissement Médéo
	

	4
	Russe
	5аb,6аb,7аb,8аb,9аb, 10аb,11аb
	1

1
	LV2
	    354
	      176
	    178

	12
	Kazakh
	5аbcd,6аbcd,7аbcde, 8аbcde
	1

1
	Cours facultatif
	    134
	     51
	      83

	159
	Kazakh
	2а, ¾
	5
	LV2
	      12
	     5
	        7

	35
	Russe
	5аbc,6аbc,7аbcd,8аbcd,9аbcde,10аbc,11аb
	2

2
	LV2
	     704
	   342
	     362

	52
	Russe
	5аbcde,6аbcde,7аbcd, 8аbcd, 9аbcde,10аbc, 11аb
	2

2

2
	LV2
	     704
	    348
	     356


a/ 
Les résultats des enquêtes organisées au sein des  écoles sont illustrés dans les   tableaux ci-dessous:

Ecole 18 

spécialisée en allemand; la langue d’enseignement : le russe; 7 élèves
	Questions
	Réponses
	%

	1/

Dans quelle langue parlez-vous l’extérieur de l’école, (vos parents, frères et sœurs, voisins, copains ou copines) ?


	dans la famille

4 en russe et en kazakh

3 en russe

entre copains

5 en russe

1 en 2 langues : russe et kazakh

1 en russe  et anglais
	Russe     57.1

Kazakh  35 7

Russe/Anglais   7.2



	2/

Dans quelle langue parlez-vous l’intérieur de l’école ?


	avec enseignants 

4 en russe et en allemand 

3 en russe

entre élèves 

3 en russe

2 en russe et kazakh

2 en russe et allemand 
	Russe                 42.9

Russe/allemand  42.9

Russe/kazakh     14.2



	3/

Dans quelle langue chacune de ces personnes vous parle ?


	Les proches

6 en russe

1 en kazakh et en russe

les copains

3 en russe et en kazakh

1 en kazakh

1 en russe

1 en russe et anglais

1 en russe, kazakh, anglais, français

les camarades de classe

2 en russe

1 en kazakh et en russe

1 en kazakh

1 en russe et allemand

1 en kazakh, russe, anglais

1 en russe, kazakh, anglais, français

les enseignants

3 en russe

2 en kazakh et  russe

2 en russe et allemand
	Russe 42.9
Russe/kazakh 25

Russe/allemand 10.7
Russe/kazakh/anglais/français 7.1
Kazakh 7.1

Russe/Anglais 3.7

Russe/kazakh/anglais 3.5


	4/

Dans quelle(s) langue(s) accomplissez-vous les activités culturelles (télévision, lecture, musique, radio)  ?


	Télévision

3 en 2 langues : russe, anglais

1 en 6 langues : russe, kazakh, anglais, allemand, français, turc

1 en 4 langues : russe, kazakh, anglais, allemand

1 en 4 langues : russe, kazakh, anglais, français

1 en 2 langues : kazakh et russe

Musique

5 en 3 langues : russe, anglais, français

2 en 4 langues : russe, kazakh, anglais, français

Radio

4 en russe

1 en 4 langues : kazakh, russe, français, anglais

1 en 3 langues : kazakh, russe, anglais

1 en 2 langues : russe et anglais
	Russe/Anglais/Français 23.8

 Russe/Kazakh/Anglais/Français 19.

Russe/Anglais  19

Russe/Kazakh 4.8



	5/ Dans quelle langue téléphonez-vous ?
	téléphone
5 en russe

1 en 4 langues : russe, kazakh, anglais, allemand

1 en 4 langues : russe, kazakh, anglais, français
	Russe 71.4
Russe/Kazakh/Anglais/Allemand 14.3
Russe/Kazakh/Anglais/Français 14.3


	6/

Quelle(s) langue(s) préférez-vous ? 

Pourquoi ?


	3   -  5 langues : russe, kazakh, anglais, allemand, français

2   -  3 langues : russe, anglais, français

2   -  2 langues : français, allemand

3 – pour le plaisir
2 - pour communiquer 

2 -  connaissance des langues
	Russe/kazakh/Anglais/Allemand/ Français  42.8
Russe/Anglais/Français 28.6

Français/Alllemand 28.6

42.8

28.6

28.6


Ecole 25  

spécialisée en français et anglais ; la langue d’enseignement : le russe ; 8 élèves
	Questions
	Réponses 
	%

	1/

Dans quelle langue parlez-vous l’extérieur de l’école, (vos parents, frères et sœurs, voisins, copains ou copines) ?

Russe/kazakh
	dans la famille

4 en russe

4 en russe et en kazakh

entre copains

6 en russe

1 en  kazakh et  russe

1 en russe et français
	Russe   62.5

Russe/Kazakh 31.3

Russe/français 6.2

	2/

Dans quelle langue parlez-vous l’intérieur de l’école ?


	enseignants-apprenant 

4 en 4 langues : russe, kazakh, anglais,  français 

4 en  2 langues : russe et français

entre élèves 

6 en russe

1 en russe et kazakh

1 en russe et français
	Russe   37.5

Russe/Kazakh/Angais/Français 25

Russe/Français 31.3
Russe/ Kazakh 6.2



	3/

Dans quelle langue chacune de ces personnes vous parle ?


	les proches

4 en 2 langues : russe et kazakh

4 en russe

les copains

4 en 2 langues : russe et en kazakh

3 en russe

1 en russe et français

les camarades de classe

4 en russe

2 en kazakh et en russe

2 en 4 langues : russe, kazakh, anglais, français

enseignants

7 en 4 langues : : russe, kazakh, anglais, français 

1 en kazakh et russe
	Russe 34.4
Russe/Kazakh 34.4

Russe/Kazakh/Anglais/Français 28.1

Russe/Français 3.1



	4/

Dans quelle(s) langue(s) accomplissez-vous les activités culturelles (télévision, lecture, musique, radio)  ?

                                                                                                                                               
	Télévision

4 en russe

2 en 4 langues (russe, kazakh, anglais, français)

1 en 3 langues (russe, kazakh, anglais)

1 en kazakh

Musique

3 en 3 langues (russe, anglais, français)

2 en 3 langues (russe, kazakh, français)

2 en 2 langues : kazakh et russe 

1 en russe

Radio

5 en russe

2 en kazakh

1 en 3 langues : kazakh, russe, français
	Russe   33.3

Russe/Kazakh/Français 25
Kazakh   12.5

Russe/Anglais/Français  12.5

Russe/Kazakh 8.3

Russe/Kazakh/Anglais/Français 8.3

Russe/Kazakh/Anglais 4.2



	5/ Dans quelle langue téléphonez-vous ? 


	téléphone
4 en russe

2 en 2 langues : russe, kazakh

1 en kazakh

1 en 2 langues : russe, français
	Russe  50

Russe/Kazakh 25

Kazakh   12.5

Russe/Français 12.5

	6/

Quelle(s) langue(s) préférez-vous ? 

Pourquoi?


	3 - 3 langues : russe, kazakh, français

1 – 3 langues : kazakh, anglais, français

1 – 3 langues : kazakh, russe, grecque

1 - 1 langue : russe

1 – 1 langue : kazakh

1 – 1 langue : français

4 – beauté de la langue française

3 – langue maternelle 

1 -  connaissance des langues
	Russe/Kazakh/Français  37.5

Kazakh/Anglais/Français 12.5

Kazakh/Russe/Grecque    12.5

Russe   12.5
Kazakh  12.5

Français   12.5

50

37.5
12.5


Ecole 159 
spécialisée en anglais ; la langue d’enseignement : le kazakh ; 6 élèves
	Questions
	Réponses / Ecole 159 - 6
	%

	1/

Dans quelle langue parlez-vous l’extérieur de l’école, (vos parents, frères et sœurs, voisins, copains ou copines) ?


	dans la famille

5 en kazakh

1 en russe

entre copains

3 en russe et kazakh

3 en kazakh
	Kazakh           66.7
Russe              8.3

Russe/Kazakh  25

	2/

Dans quelle langue parlez-vous l’intérieur de l’école ?


	enseignants-apprenant 

6 en kazakh, russe et français 

entre élèves 

3 en russe

3 en russe et kazakh
	Kazakh/Russe/français  50

Russe                             25

Russe/kazakh                 25

	3/

Dans quelle langue chacune de ces personnes vous parle ?


	les proches

4 en kazakh

2 en kazakh et en russe

les copains

6 en russe et en kazakh

les camarades de classe

6 en kazakh

enseignants

6 en 3 langues : kazakh, anglais, français
	Kazakh   41.7

Kazakh/Russe    33.3

Kazakh/Anglais/Français  25 

	4/

Dans quelle(s) langue(s) accomplissez-vous les activités culturelles (télévision, lecture, musique, radio)  ?


	Télévision

2 en  kazakh  et russe

1 en kazakh

2 en russe

1 en français, kazakh, russe

Musique

2 en 4 langues : kazakh, russe, anglais, français

2 en 2 langues : russe et  kazakh

1 en 3 langues : kazakh, russe, anglais

1 en anglais

Radio

3 en russe

2 en 2 langues : kazakh et russe

1 en 2 langues : russe  et anglais
	Kazakh/Russe  33.3

Russe     27.8

Kazakh/Russe/Anglais/Français 11.1

Kazakh   5.6

Français/Kazakh/Russe   5.6

Kazakh/Russe/Anglais 5.6

Russe/Anglais 5.6

Anglais   5.4



	5/ Dans quelle langue téléphonez-vous ? 


	Téléphone 
6 en 2 langues : kazakh et russe


	Kazakh/Russe  100

	6/

Quelle(s) langue(s) préférez-vous ? 

Pourquoi ?


	2 -  1  langue :  kazakh

2 – 2 langues : russe, kazakh, français, anglais

1 – 1 langue : français

1 – 1 langue : anglais

3 – langue maternelle

2 -  faire les études

1 -  beauté de la langue française
	Kazakh   33.3

Russe/Kazakh/Anglais/Français 33.3

Français 16.7

Anglais  16.7

50

33.3

16.7


Les résultats montrent que 
· les langues utilisées dans la vie quotidienne sauf  l’école sont le russe 42.1%, le kazakh 25.9% et les russe/kazakh 32%  (la langue maternelle et de communication interethnique); 
· a lieu le trilinguisme « kazakh/russe/français » 40%, « kazakh/russe/anglais » 30% et « kazakh/anglais/français » 30% (8 ans) et l’intérêt  pour 4 langues « russe/kazakh/anglais/français » 60% et « russe/kazakh/anglais/allemand » 40 % (12 ans);
· la langue préférée des enfants est la langue maternelle  29.1 % ; 
· le français est choisi par les  enfants pour sa beauté 22.2%

· les langues vivantes restent l’instrument dans l’acquisition des connaissances 13.7%

· les enfants apprennent plusieurs langues vivantes pour  faire leurs études  à l’étranger 11.1% .
b/ 
D’après l’analyse des vidéos de classe :  
	Questions
	Réponses

	
	N 18
	N25
	N 159

	1/

Quelle langue parlent les élèves avec l’enseignant ?
	Russe/ Français
	Français
	Kazakh /Français

	2/

Quelle langue parle l’enseignant?
	Français/Russe
	Français
	Français/Kazakh

	3/

Quelle langue parlent les élèves entre eux?
	Russe
	Russe/français
	Kazakh


L’analyse des vidéos de classe montrent  que

· les langues véhiculaires dans l’école sont le russe (écoles avec l’enseignement en russe : 18 et 25) et le kazakh (école avec l’enseignement en kazakh : 159) ;
· les langues utilisées en classe  sont le français et la langue maternelle (soit le russe soit le kazakh);

· en général c’est le français qui reste la langue d’échange entre apprenants et enseignants   (questions-réponses) ; 

· on utilise la langue maternelle pour a/ expliquer le nouveau matériel (enseignant) ; b/ exprimer spontanément les idées  (apprenant) ; c/ en fonction des besoins  des apprenants (incompréhension des consignes ou méconnaissance linguistique) ;

· les mélanges de langues sont présents au cours de la préparation des activités interactives (monologue/dialogue).
c/ 
En confrontant les données on pourrait dire que 
· les apprenants des trois écoles   utilisent  leur langue maternelle ou 2 langues : la langue maternelle et de communication interethnique ;

· à l’école les élèves pratiquent 2 langues au cours des leçons (LM et LV2), 3 langues (LO/LI, LV1) et dans leurs rapports avec leurs copains  tandis que hors de l’école les enfants essaient de pratiquer 3 et plus de langues vivantes  : deux langues officielles et une ou deux langues étrangères (français, anglais, allemand) ;
· dans les situations non-contrôlées (préparation des activités interactives) les enfants utilisent 3 langues : russe, kazakh, français ;
· la langue préférée des enfants est la langue maternelle vu le fait qu’elle leur facilite l’accès à des connaissances et sert de référence dans toute activité.

· l’une des motivations dans le choix de la langue française  est  sa beauté phonique.

3.
Répartition oral/écrit  (Annexe 1)
Ecole n 18
Place de l’oral

En Compréhension orale :

· les documents authentiques oraux (textes, poésies) de méthode « Marianne » sont enregistrés par l’enseignant ;

· le support auditif est la cassette audio ; 

· l’enseignante fait l’accent sur les aspects ethnoculturels dans le choix des supports  sur la France, la francophonie, le Kazakhstan etc.

En Expression orale : 
· les élèves parlent de 25 à 30 minutes en moyenne. 

· ils parlent pour :

         - réciter                                 - présenter les mini-projets

         - répéter                                - travailler par paires

         - répondre                             - travailler en groupe

· les apprenants s’adressent à l’enseignante  plutôt à son initiative
· la parole spontanée est pratiquement rare à quoi il faudrait attirer l’attention de l’enseignante.

· le travail de correction se passe de 2 façons : l’enseignante corrige au cours des réponses des élèves sans les gêner (de temps en temps) ou bien à  la fin de la leçon en faisant une analyse orale des erreurs commises.

Place de l’écrit

En Compréhension écrite : 
· l’enseignante utilise les stratégies générale et approfondie des documents illustratifs et informatifs ;

· la lecture s’effectue sur la base des textes de la méthode « Marianne » ;

· les techniques de travail sont organisées en forme de « questions-réponses  et  de reproduction des textes ».
En Expression écrite :

· l’écrit est présent dans des activités faites soit à domicile soit en classe (dans les cahiers) lors des présentations des projets des élèves ;

· l’écrit est pratiqué moins que l’oral ;
· l’enseignante a recours au tableau noir pour écrire la date, donner  la liste de mots nouveaux, des données statistiques et des grilles à remplir ainsi que pour expliquer le thème grammatical ;
· les élèves n’utilisent pas le tableau ; par contre elles font les dessins et donnent des légendes relatifs aux thèmes étudiés.
École 25
Place de l’oral

En Compréhension orale :

· est utilisée la parole de l’enseignant au cours de la leçon ;

· sont utilisés les documents authentiques (chansons, comptines, poésies, etc) et les méthodes « Oiseau bleu », « Marianne »;

· les supports auditifs sont le CD et le logiciel miltimédia ;

· l’enseignante utilise les phénomènes para-verbaux (la voix, l’intonation, les accents), mimo-gestuels et kinésiques afin d’alléger la compréhension à l’oral.

En Expression orale : 

· les élèves parlent 2/3 de la leçon en moyenne ; 

· ils parlent pour :

        - répéter                               
- présenter les mises en scène

        - réciter 



- travailler à deux

        - répondre 


- travailler en équipe

· l’oral des élèves est souvent préparé ; 

· la parole spontanée est pratiquée  sous la forme des mises en scène  des contes de Ch.Perraut; 
· le tableau  interactif régulièrement utilisé sert à faire parler les élèves.
Place de l’écrit

En Compréhension écrite : 
· la lecture des documents sert de moyen d’exercer la mémorisation des éléments langagiers  et  les utiliser dans les activités interactives d’une part, et à développer la technique de lecture, d’autre part ;  

· la lecture s’effectue sur la base des textes des méthodes « Oiseau bleu»  et « Manuel de français 2e classe ».
· le tableau interactif est également utilisé pour contrôler la compréhension.

En Expression écrite :

· sont pratiquées les activités pour construire les mots nouveaux à partir des lettres, de substitution, à lacunes, de mise en ordre des phrases en vrac etc);
· les élèves utilisent le tableau  lors des jeux d’orthographe;

· l’écrit sert de moyen à garder une « trace écrite » des éléments langagiers. 

Ecole 159 

Place de l’oral

En Compréhension orale :

· est utilisée la parole de l’enseignant au cours de la leçon ;

· les documents authentiques (chansons, comptines, poésies, etc), la méthode « Alex et Zoé » et le recueil  de chansons  pour enfants « Chantons »;

· le support auditif est le CD;

· l’enseignante utilise les phénomènes para-verbaux (la voix, l’intonation, les accents), mimo-gestuels et kinésiques vu l’âge des enfants.

En Expression orale : 

· les élèves parlent 2/3 de la leçon en moyenne ; 

· ils parlent pour :

        - répéter                               
- présenter les mises en scène

        - réciter 



- travailler à deux

        - répondre 


- travailler en équipe

· la parole préparée est présentée sous la forme de dialogues et de mises en scènes (chansons pour enfants : Savez-vous planter le chou ?) ; 

· plusieurs activités interactives sous forme de jeux ludiques (jeu de loto, jeu de l’oie, jeu au téléphone etc) sont régulièrement exploitées.
Place de l’écrit

En Compréhension écrite : 

· la lecture s’effectue sur la base des textes de la méthode « Alex et Zoé» ;
· la lecture des documents sert de moyen d’exercer à mémoriser les éléments langagiers  et  les utiliser dans les activités interactives d’une part, et à développer la technique de lecture, d’autre part.  

En Expression écrite :

· sont pratiquées les activités d’identification, d’appariement, d’association ;

· les élèves utilisent le tableau lors des jeux d’orthographe;

· l’écrit sert de moyen à garder une « trace écrite » des éléments langagiers. 

Les résultats de comparaison des trois écoles permettent de constater le ci-dessous :
a/
Place de l’oral 

· L’ oral est dominant par rapport à l’écrit vu l’étape initiale dans l’enseignement du français. L’oral des élèves (30 minutes)  prend  de 55%  à 70%  du temps de la leçon. Il est à souligner que dans deux écoles, n 159 et n 25, la prédominance de l’oral est conditionnée par la tranche d’âge des enfants (7-8 ans ) dont les compétences de l’écrit ne sont pas encore formées en langue maternelle et l’ouïe en langue étrangère est en voie de formation.
· L’oral des élèves est plus souvent préparé. Les élèves parlent pour 


- réciter                                 - présenter les mini-projets


- répéter                                - travailler deux par deux /dialogues 

- répondre                             - travailler en groupe /mises en scène
· La parole des trois enseignants sert également de support sonore  au cours de la leçon. 

· Les trois enseignantes utilisent les mêmes supports dans le travail sur l’oral, notamment : le manuel, les illustrations, le magnétophone. On travaille avec les livres  pour faire la découverte des textes à travers les images, pour faire de différentes  activités et lire des textes (soit en classe soit à domicile).

Par contre, certaines techniques de travail sont différentes : 
· à l’école n 18 les intérêts des élèves sont mis en valeur à travers leurs savoir-faire dessiner qui se réalisent dans les associations entre leurs dessins et les sujets abordés ce qui développe leur créativité; 
· à l’école n 25 est utilisé le tableau interactif  permettant aux enfants de mettre en oeuvre leurs compétences de travail avec les nouvelles technologies et les sensibiliser aux innovations ; 
· à l’école n 159 c’est le travail ludique qui est largement utilisé pour susciter la participation active des élèves et favoriser l’interaction.
b/
Place de l’écrit

· L’écrit est présent dans des activités faites soit à domicile soit en classe (dans les cahiers) lors des présentations des projets des élèves.

· En écrit on travaille les textes des méthodes. 
· L’écrit sert de moyen à garder une « trace écrite » des éléments langagiers. 
· En classe, c’est le tableau noir qui sert d’outil pour écrire la date, introduire le nouveau lexique, expliquer le nouveau thème  de grammaire. Les cahiers servent essentiellement à faire des exercices à domicile. 

· La lecture des documents sert de moyen d’exercer la mémorisation des éléments langagiers  et  les utiliser dans les activités interactives d’une part, et à développer la technique de lecture, d’autre part.  


Il est à noter les différentes approches dans le travail des trois enseignants sur l’écrit :

· à l’école n 18 ont été faits les exercices linguistiques : ceux de substitution de grammaire et de lexique ; à  l’issue de chaque thème les enfants accomplissent par écrit des tests QCM ;
· dans les écoles n 25 et n 159 les enfants ont accompli les activités écrites en forme de jeux ludiques vu la tranche d’âge des enfants.
4. 
Rôle de l’enseignant /  rôle de l’élève : recueil de représentations

Les enseignantes ont organisé les activités-questionnaires en forme anonyme selon les consignes données  dans le Protocole.  

Les réponses des élèves selon deux critères,  la fréquence d’apparition des termes et le rang d’apparition des termes, sont illustrés dans les tableaux ci-dessous  :

Ecole n 18 / 7 élèves
Fréquence des termes :
	Termes
	1/ Premier positionnement
	2/ Deuxième

positionnement
	3/ Troisième

positionnement

	enseignant


	6  -   celui qui enseigne
	4 – celui qui est maître d’école

4 celui qui transmet les connaissances
	3 -  celui qui élève/éduque 

2 -  celui qui instruit


	élève
	8    -    apprenant
	6 -  écolier (celui qui fait ses études  à l’école)
	4  -  celui qui acquiert les connaissances



	apprendre le français
	7  -   maîtriser le français

	6  -   acquérir à des connaissances en français
	3  -   enseigner le français 

	enseigner le français
	8 - enseigner  
	6  -   apprendre à apprendre en français


	3 - transmettre les connaissances



Rang d’apparition des termes

	Termes
	1/ Premier positionnement
	2/ Deuxième

positionnement
	3/ Troisième

positionnement

	enseignant


	6 - celui qui enseigne    
1 – qui est pédagogue


	4 – celui qui est maître 

2  -   pédagogue

1 – qui accomplit un programme d’enseignement
	4 -   celui qui transmet  les connaissances

2 – celui qui est instruit

1 – celui qui apprend à travailler avec les multimedia

	élève
	6 -   apprenant
1 – écolier
	5  -   écolier 
2 -  apprenant
	4  -   celui qui acquiert les connaissances
1 – aspirant à acquérir les connaissances 

1 – celui qui a besoin des connaissances

1 – celui qui suit son maître 

	apprendre le français
	7 -   maîtriser le français

	4  -   acquérir à des connaissances en français
2 – enseigner le français

1  - apprendre à réfléchir en français
	2  -   acquérir à des connaissances en français 
2  -   maîtriser la langue française
1 – connaître la culture du peuple français

1 – apprendre à percevoir le monde à travers la langue française
1  - enseigner le  français  

	enseigner le français
	4 - apprendre à apprendre en français
2 – enseigner le français

1 – apprendre aux enfants 
	3  -   enseigner le français
2 – apprendre à apprendre en français 

1 – transmettre les connaissances 

1 - apprendre le français
	3 - enseigner le français
2 - transmettre les connaissances
1 - impliquer  les enfants à réfléchir  

1 - apprendre à apprendre le français


Ecole n 25 / 8 élèves 
Fréquences de termes
	Termes
	1/ Premier positionnement
	2/ Deuxième

positionnement
	3/ Troisième

Positionnement

	enseignant


	7  -   celui qui transmet  les  connaissances
	5    -   celui qui contrôle les devoirs
	4    -   celui qui évalue 

	élève
	5   -  celui qui fait les devoirs   
	4  -   qui reçoit les notes 

4    -   écolier/qui fait ses études à l’école
	3 -   qui a ses camarades de classe
3  - qui a son  bulletin de notes

	apprendre le français


	6   -   lire en français
	5  -   parler
	4  -   faire les devoirs


	enseigner le français
	5  -   expliquer 
	4  -   apprendre à parler français 
	3  -   donner les devoirs

3  -   donner les notes


Rang d’apparition des termes

	Termes
	1/ Premier positionnement
	2/ Deuxième

positionnement
	3/ Troisième

Positionnement

	enseignant


	4 -   celui qui transmet  les  connaissances
3 – celui qui évalue les enfants

1 – celui qui donne les devoirs


	2  -   contrôle des devoirs
3 celui qui transmet les connaissances

2 – celui apprend à chanter/réciter les poésies

1 – celui qui évalue /donne les notes
	3  -   contrôle des devoirs
2  -   celui qui anime la leçon

2  -  celui qui apprend à parler français

1 -  celui qui explique les règles

	élève
	3  -   qui fait se études à l’école
3 - celui qui fait les devoirs 

2 - celui qui reçoit les notes 


	3 -   celui qui a son bulletin de notes
2 – celui qui travaille avec le manuel

2  - celui qui fait ses devoirs

1 – celui qui fait ses études à l’école
	2  -  celui qui reçoit les notes (notation)
3 – celui qui a ses camarades de classe

1 – celui qui apprend à lire

1 – celui qui apprend à parler

1 - celui qui apprend à chanter  en français



	apprendre le français


	3  -   lire en français
3  - parler français

2 –  apprendre les chansons en français 
	2  -  apprendre les mots nouveaux
3  - lire  en français 

2  - parler français

1  - faire les devoirs 
	3  -   faire les devoirs
2 -  écrire les mots nouveaux 

1  - apprendre les chansons

1  - apprendre les poésies 

1 – écouter les chansons 

	enseigner le français
	3 -    donner et expliquer (les mots nouveaux, les règles …) 
2 - apprendre à parler français

1 - apprendre  à chanter en français 

1 - apprendre à lire  

1  -   donner les devoirs
	2  -   travailler le texte
2  -   donner les devoirs

2 – apprendre à parler français 
2  - donner les notes  
	2 – expliquer les règles 
2 – faire écouter  les textes en français 

1 - apprendre à chanter

1 - organiser la leçon en français
1 – contrôler les devoirs

1 – donner les notes


Ecole n 159 /  6 élèves
Fréquences de termes

	Termes
	1/ Premier positionnement
	2/ Deuxième

positionnement
	3/ Troisième

Positionnement

	enseignant


	6  -   celui qui enseigne
	4 -   celui qui aide

4  -   ami
	3   -   celui qui transmet les connaissances


	élève
	5   -  celui qui acquiert des connaissances   


	4  -  celui qui apprend 
	3  - qui est jeune apprenant


	apprendre le français


	6  -    parler français
	4  -  apprendre les poésies 
	2   -   lire les contes
2   -   connaître les traditions nationales 

2   -   apprendre les chansons/les danses



	enseigner le français
	4  - apprendre à parler français
	 3 – apprendre à chanter en français
3 -   apprendre à écrire

3 -  apprendre à lire les livres
	2 – apprendre à participer  aux activités diverses




Rang d’apparition des termes

	Termes
	1/ Premier positionnement
	2/ Deuxième

positionnement
	3/ Troisième

positionnement

	enseignant


	3  -  celui qui enseigne 

2 – celui qui est ami

1 – celui qui aide
	2   -  celui qui transmet les connaissances

2 -  - celui qui est ami

2 – celui qui enseigne 
	3 -   celui qui aide
1 -    celui est intellectuel

1  -   celui  qui enseigne
1 -   celui qui transmet les connaissances 

	élève
	2 -  celui qui acquiert les connaissances
2 -  celui qui apprend  à faire qch à l’école
2 – jeune apprenant
	2  - celui qui fait ses études à l’école
3 -  celui acquiert les connaissances

1 – jeune apprenant
	2 -  celui qui fait les activités écrites
1  - celui qui est futur président

2 -  celui  qui est la jeune génération 
1 – celui qui est futur étudiant



	apprendre le français


	4  -   parler français
1   -  apprendre les poésies

1 - apprendre à chanter 
	2 – connaître les traditions nationales
2 – apprendre les chansons/les danses 

1  -   parler français
1 -  raconter les contes 


	2   -   lire les contes

3   -   réciter  les poésies 

1   -   parler  une belle langue

	enseigner le français
	2 -  apprendre à lire les livres
3 – apprendre à parler français

1  -  apprendre à chanter en français
	2 – apprendre à jouer 

1 – apprendre à parler français
1 - donner les connaissances
2 – apprendre à chanter en français
	3 -   apprendre à écrire
2 – apprendre à participer  aux activités diverses

1 – apprendre à  comprendre les poésies 


*
Les chiffres donnés dans les tableaux représentent le nombre des apprenants 

a-1/
Les résultats du recueil de représentations selon la fréquence montrent que :
· «Enseignant » est considéré comme la personne qui transmet les connaissances,  enseigne, contrôle les devoirs, évalue les apprenants:
l’enseignant est celui qui 1/ transmet les connaissances  - 66.7%  (14 sur 21) ; 2/ enseigne   - 57.1% (12 sur 21) ;  3/ contrôle les devoirs et évalue – 42.9% (9 sur 21) ; 
·  «Elève » est associé à celui qui apprend à faire qch et acquiert des connaissances à l’école :
l’élève est celui qui  1/ est apprenant – 52.4%  (11 sur 21) ; 2/ est écolier  -  47.6% (10 sur 21) ; 3/  acquiert les connaissances  - 42.9 %  (9 sur 21);  
· « Apprendre le français »  est associé  à des compétences à acquérir : 

apprendre le français est  1/ parler français  - 52.4 % (11 sur 21) ; 2/ maîtriser le français 33.3% (7 sur 21) ; 3/acquérir des connaissances - 28.6 % (6 sur 21) / lire – 28.6 % (6 sur 21);
· « Enseigner le français » est lié  plutôt à la vocation  de l’enseignant et à ses activités: enseigner le français  est 1/ enseigner  38.1% (8 sur 21) /apprendre à parler français 38.1% (8 sur 21);  2/ apprendre à apprendre qch % - 28.6 % (6 sur 21) ; 3/ expliquer – 23.8 % ( 5 sur 21);  
a-2/
Les résultats du recueil de représentations selon le rang d’apparition  montrent que :

· «Enseignant » est considéré comme la personne qui enseigne  et transmet les connaissances en restant maître (qui instruit, contrôle et évalue) et ami (qui aide à apprendre à faire) ;
l’enseignant est celui qui 
1/ enseigne – 42.9%  (9 sur 21) ; transmet les connaissances  -19 %  (4 sur 21) ; évalue – 14.3% (3 sur 21) ;  ami – 9.5% (2 sur 21);
2/ transmet les connaissances – 23.8% (5 sur 21);  enseigne - 19%  (4 sur 21) ; ami/aide/apprend à faire/contrôle   - 9.5% (2 sur 21); 

3/ transmet les connaissances – 23.8% (5 sur 21) ;  contrôle/aide – 14.3% (3 sur 21) ; instruit /  apprend à parler/anime la leçon - 9.5% (2 sur 21);
· Pour les enfants de 8 ans «élève » est celui qui est relatif à l’école, apprend à faire,  fait  ses devoirs,   reçoit  des notes, a son bulletin de notes et ses camarades de classe, veut devenir étudiant ou président  tandis que chez  les enfants de 13-14 ans sont significatifs plutôt l’acquisition, le besoin et la recherche des connaissances:
l’élève est celui qui  
1/ est apprenant – 38%  (8 sur 21) ;  est écolier  -  19% (4 sur 21) ; fait les devoirs  - 14.3 %  (3 sur 21) ;  acquiert les connaissances/ reçoit les notes – 9.5 %  (2 sur 21) ; 
2/ est écolier -  33.3% (7 sur 21) ; apprenant/ acquiert les connaissances /a le bulletin de notes -  14.3%  (3 sur 21) ; travaille le manuel/ faire les devoirs/  -  9.5 %  (2 sur 21) ;
3/ acquiert les connaissances  - 19% (4 sur 21) ;  a ses camarades de classe  14.3  % (3 sur 21) ; reçoit les notes / apprend à écrire/ apprend à faire  - 9.5 %  (2 sur 21) ; est à la recherche des connaissances /a besoin des connaissances /  suit le concept de son maître / apprend à lire/ apprend à chanter / apprend a parler /  -  4.8 % (1 sur 21) ;

· Les petits de 8 ans ont associé « apprendre le français » avec les tâches et les activités qu’ils accomplissaient à la leçon tandis que les élèves de 13-14 ans ont pris en considération les compétences linguistiques dans la découverte et la compréhension du monde environnant : 

apprendre le français est  
1/ parler français  - 33.3 % (7 sur 21) ; maîtriser le français 33.3% (7 sur 21) ; lire /chanter – 14.3% (3 sur 21) ;  apprendre les poésies – 4.8 % (1 sur 21) ;

2/ acquérir des connaissances en langue / 19%  (4 sur 21) ; parler/lire - 14.3% (3 sur 21) ;   connaître les traditions nationales / apprendre les chansons /apprendre les mots nouveaux – 9.5 %  (2 sur 21)  ; apprendre à réfléchir  – 4.8 % (1 sur 21) ;
3/ faire les devoirs/réciter les poésies - 14.3% (3 sur 21) ;  maîtriser la langue/ lire/ connaître les traditions nationales – 9.5 %  (2 sur 21)  ; connaître la culture /percevoir et comprendre le monde /apprendre les poésies/ apprendre les chansons/ écouter les chansons   – 4.8 % (1 sur 21) ;

· Pour les enfants de 8 ans « enseigner le français » signifie de les faire participer à plusieurs activités et d’accomplir les tâches différentes (jouer, lire les contes, chanter, parler) tandis que les apprenants de 13-14 ans considèrent ce processus comme l’enseignement d’une langue et la transmission des connaissances par les impliquer à réfléchir er comprendre le monde environnant :
enseigner le français  est 
1/ apprendre à parler français 23.8% (5 sur 21);  apprendre à apprendre qch % - 19% (4 sur 21) ; expliquer/transmettre les connaissances/apprendre à lire - 14.3 % (3 sur 21) ; apprendre à chanter – 9.5 % (2 sur 21) ;

2/ apprendre à apprendre/lire/parler/    - 14.3 % (3 sur 21) ; donner les devoirs/travailler le texte/donner les notes /jouer/chanter – 9.5 % (2 sur 21) ; 

 3/ apprendre à faire qch / apprendre à écrire  -  14.3 % (3 sur 21) ; transmettre les connaissances/expliquer/écouter le document – 9.5 % (2 sur 21) ; apprendre à chanter /à réciter les poésies/ à lire les contes/à réfléchir– 4.8 % (1 sur 21).

b/
Les  problèmes rencontrés par les enseignants lors de l’enquête dépendent des particularités des langues mêmes (français, kazakh, russe) : 
· dans la langue française c’est la polysémie qui lui est pertinente tandis que dans les langues russes et kazakhe prévale la synonymie. En sachant la traduction de ces termes les enseignants ont vérifié la compréhension adéquate de ces mots et ils ont choisi ceux qui correspondaient à la perception des enfants vu leur tranche d’âge ;

· la compréhension des termes et leur traduction  (apprendre/enseigner, enseignant/élève) posent des problèmes en langue maternelle ;

· il n’y a pas d’opinions unanimes même dans les milieux professionnels dans l’interprétation de ces termes en langue maternelle;  

· la plupart des réponses sont souvent similaires. 
5.
Etude des manuels

Choix méthodologiques, culturels et idéologiques des manuels en usage, et dans l’usage des manuels.  

a/
L’enseignement du français au Kazakhstan  s’effectue sur la base des méthodes étrangères telles que «Alex et Zoé,  Espaces, Oiseau bleu » et autres, d’un côté, et des méthodes kazakhstanaises  « Marianne », de l’autre côté (voir les tableaux ci-dessous)

Ecole 18

	Méthode de base
	Méthodes supplémentaires
	Divers support pédagogique

	Marianne- 6 classe. K.Ermékova, M.Mouldachéva.

Atamoura, 2002
	Oiseau bleu- 6e classe.

K.Chachourina, A.Sélivanova, Prosvechtchénié, 2000
	fiches pédagogiques

matériel audio-visuel

cartes du Kazakhstan et de France

magnétophone


Ecole 25

	Méthode de base
	Méthodes supplémentaires
	Divers support pédagogique

	Manuel de français 2e classe

N.Kassatkina

Prosvechtchenie, 1997
	Marianne 5e classe

G.Sadykova, G. Smanova.

Atamoura, 2001

Oiseau bleu- 5e classe

E. Bérégovskaïa, M. Toussaint

Prosvechtchénié, 2002

Le français en chantant . P.1992

J.-Ch. Belbende, V.Heuzé
	fiches pédagogiques

matériel audio-visuel,

ordinateur, vidéoprojecteur, magnétophone

CD-disques




Ecole 159

	Méthode de base
	Méthodes supplémentaires
	Divers support pédagogique

	Alex et Zoé et compagnie
C.Samson

CLE International, 2007


	Marianne - 5e classe 

G.Sadykova,  G. Smanova.

Atamoura, 2001

Le français en chantant . P.1992

J.-Ch. Belbende, V.Heuzé

Trampoline. P, 1996 

S.Meyer-Oreux, M.Garabédian, M.Lerasle 

Farandole

C.Le Hellaye, D.Barzotti

P., 1992
	fiches pédagogiques

matériel audio-visuel,

magnétophone

CD


b/
En 1993 a été signée la Convention entre le Ministère de l’Education nationale  de la République du Kazakhstan et l’Ambassade de France au Kazakhstan sur la fabrication des manuels de français destinés aux élèves des écoles secondaires, de la 5e jusqu’ à la terminale. Ont été créés les groupes d’auteurs, deux enseignants dans chaque équipe.  Les manuels  ont été élaborés par les professeurs de français de l’Université Kazakhe des Relations Internationales et des Langues du Monde Abylaï khan/Almaty en collaboration avec les experts du CIEP de Sèvres/France. Le travail a duré environ 10 ans. Tous les manuels ont été édités au Kazakhstan.  A partir de 2005  les manuels ont été réédités. Les manuels sont basés sur une approche communicative en prenant en considération  l’aspect socio-culturel. Dans chaque manuel est observée une structure similaire : unités, leçons, séances. Chaque séance comprend 5 étapes méthodologiques : la découverte, la construction du sens, l’acquisition, la communication et la création. Les principes de base suivis : la succession concentrique, la cohérence des étapes. Les technologies appliquées au cours des séances correspondent aux exigences pédagogiques.
La méthodologie mise en oeuvre dans l’Oiseau bleu suit également les principes du concept recommandé par les experts du CIEP de Sèvres.

Le matériel utilisé à la leçon est authentique (textes, poésies, chansons)  conforme à l’âge des apprenants et suscitant  leur  intérêt. Le support didactique  est représenté par les dessins, schémas, diagrammes, carte géographique etc. Les enseignantes se sont montrées capables de compléter et  modifier le contenu des manuels utilisés en introduisant les activités supplémentaires  (jeux ludiques, jeux de rôles etc).Dans l’utilisation des manuels sont actualisés les éléments des approches structurelle et systémique bien que la méthode même vise le concept communicatif. 

Les langues utilisées dans la méthode « Marianne » sont le français et  le kazakh/le russe en fonction de l’auditoire. Les consignes et le vocabulaire sont en 2 langues : le français et la langue maternelle (soit le kazakh soit le russe). Le contenu de la méthode  prévoit l’implication  des élèves à la découverte du culturel des pays francophones et du Kazakhstan, en les confrontant et relevant les convergences et les divergences  pour les comprendre mieux et les approprier par la suite. En plus, la thématique de Marianne-5e/6e est conforme aux exigences des programmes d’enseignement et les référentiels d’Etat kazakhstanais. Le principe d’intégration disciplinaire est suivi  dans ces méthodes.

c/
Le rôle du manuel en classe est différent pour l’enseignant et les apprenants selon les enquêtes (Annexe 2) :
Pour enseignant :

	· Le manuel n’est pas la seule ressource pour la classe de français (100% ) parce qu ‘il y a  d’autres ressources (journaux, audio, vidéo, Internet...) afin de diversifier les activités.

	· Le manuel  sert de  ressource principale (100% ) parce que les principe de cohérence et de continuité sont suivis. Chaque enseignant met l’accent sur les avantages des méthodes utilisées : la méthode locale « Marianne »  créée par les auteurs kazakhstanais correspond aux exigences du programme scolaire  en vigueur  et  prise en compte des particularités linguistiques (russe/kazakh) et culturelles ; la méthode des auteurs étrangers  «Alex et Zoé » répond à la tranche d’âge d’enfants, suscite leur participation active et favorise l’interaction, l’entraide, le travail par paires ou par groupes, développe leur intelligence.

	· Le manuel sert d’appui pour respecter les étapes méthodologiques et le contenu thématique 67.7%,  pour compléter les activités linguistiques 33.3%.

	· Un enseignant peut  modifier l’ordre ou les contenus (100%) pour faciliter  la perception et l’acquisition du matériel, mais cela dépend de la situation concrète (complexité  du contenu, documents  vieillis, les grands changements dans l’univers etc).

	· Un enseignant peut modifier les activités du manuel (100%) en fonction des difficultés rencontrées et du niveau des élèves : soit simplifier les activités soit les rendre plus difficiles. Néanmoins une enseignante suis les activités telles qu’elles sont compte tenu de la mise en place de la méthode « Alex et Zoé » depuis un an dans son école.

	· Un enseignant   ne peut pas  toujours se passer de manuels (67.7%),  parce que le manuel facilite son travail et le satisfait suffisamment (33.3%).


Pour élève :

	· Le manuel est la seule ressource, la ressource principale et celle d’appui  pour les enfants de 6-7 ans des écoles n 25 et n 159 (66.7 %)  qui donnent les réponses identiques pour ces trois critères  sans les expliquer et argumenter. En plus, les élèves de l’école 25  (14.3 %)  répondent que l’enseignant peut être également une source d‘information. Par contre, les pré-adolescents de l’école n 18 en font la distinction : 28.6 % pensent que le manuel n’est pas la seule ressource et qu’on peut utiliser d’autres supports : travailler sur Internet, avec les CD, les  chaînes de télévision  tandis que  4.7  %  trouvent que le manuel est la seule ressource.

	· Le manuel  sert de  ressource principale (100% ) y compris les réponses des élèves de trois écoles. L’école n 18 :  9.5% - le manuel contient le matériel essentiel, 9.5% – le manuel aide à respecter la  cohérence thématique, 9.5%   - les notions proncipales sont données dans le manuel, 4.7%  – je n’imagine pas le travail sans le manuel.

	· Le manuel sert d’appui  (85.7%) y compris les réponses des élèves de trois écoles. L’école n 18 :   14.3%  répondent non parce qu’on peut avoir d’autres ressources d’appui en français et en russe.

	· Un enseignant peut  modifier l’ordre ou les contenus (90.5%) parce que les documents sont parfois difficiles ; on peut changer d’ordre en gardant le contenu ; l’enseignant comprend et sait ce qu’il nous faut tandis que 9.5%  disent que l’enseignant ne peut pas le faire. 

	· Un enseignant peut modifier les activités du manuel (80.9%) : pour faciliter l’accomplissement des activités ; ça dépend des thèmes, ; on peut ne pas faire certaines activités, tandis que 14.3% sont en difficulté de donner la réponse et 4.8% - non parce que tout est bien

	· Un enseignant   peut se passer de manuel : 42.9 %  disent que  c’est l’enseignant qui peut le faire et c’est à lui à décider tandis que 57.1%  incistent qu’il ne peut pas  se passer de manuels parce qu’il aide à systématiser  le matériel et accomplir les devoirs aux élèves. 


Les résultats de comparaison des trois écoles permettent de constater que
· l’enseignant coordonne les activités des élèves en s’appuyant sur le manuel et suit les recommandations présentées dans le livre du professeur ;

· le manuel est considéré comme une ressource principale et d’appui pour la classe de français ;

· les enseignants et les apprenants sont unanimes en disant que l’enseignant peut modifier l’ordre, le contenu et les activités, mais ne peut pas se passer de manuel ;

· il n’y a pas de divergences importantes dans les opinions des enseignants et des apprenants.
6. Pratiques d’apprentissage, pratiques d’enseignement.
(Annexe 3)
Ecole n 18

a/
Disposition spatiale :

· Plan  de la salle de classe. La superficie de la classe est 15 m2.  Dans la classe il y a 3 fenêtres, 2 bibliothèques, 4 tables, 8 chaises, un tableau, un bureau, un magnétophone, le support didactique (la carte géographique du Kazakhstan, le tableau grammatical « Verbes irréguliers », « Futur Simple »,  les statistiques sur deux pays.
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· Les élèves se déplacent lors de la leçon  en fonction des activités  prévues par l’enseignante (dialogues, exercices au tableau), elles ne quittent pas la salle sans autorisation. 

· L’enseignante se déplace toujours, s’approche des élèves pour les aider, les consulter, les initier, les encourager. Elle n’est jamais assise.
· La disposition des tables permet d’avoir le contact de l’enseignante avce les apprenants.
b/
Tâches des élèves : 
b1/

· Les élèves répondent aux questions de l’enseignante, répètent les phrases après le speaker, présentent leurs mini-projets, créent des schémas/tableaux/symboles, lisent les textes (lecture individuelle), écrivent les légendes pour leurs dessins, illustrent les poèmes appris à la maison, soufflent (parfois) pour s’aider,  travaillent à deux/en équipe.

· Les activités faites lors des leçons sont suivantes : le chant de l’hymne national du Kazakhstan, les exercices de substitution, d’appariement, de transformation, la récitation des poèmes, la présentation de la Francophonie.

· L’accomplissement des devoirs : la lecture et la mémorisation des poèmes, l’apprentissage des règles de grammaire, l’écriture d’une lettre à son ami (e) 

b2/
· Les activités d’observation de document  durent en moyenne 7 minutes

· La lecture à haute voix 


-
1 minute 40 sec.

· La lecture collective 


-


· La lecture individuelle 


-
2 minutes

· La discussion collective 

-
1 minute

· Les exercices écrits de grammaire 
-
6 minutes

· Les exercices oraux de grammaire 
-
4 minutes

· Les exercices écrits de vocabulaire 
-
· Les exercices oraux de vocabulaire 
-
8 minutes

· La récitation d’un texte écrit 

-
2 minutes

· La récitation d’un texte oral 

-
2 minutes

· L’énoncé de l’enseignant 

-
11 minutes


Les tâches à  effectuer à domicile :

· Mettre les verbes au futur simple

· Répondre aux questions du texte à l’audition.

c) Les techniques de travail de l’enseignant 
c1/

· L’enseignante prononce les phrases distinctement, essaie d’organiser le travail en groupes d’élèves, utilise le tableau dans l’explication du nouveau matériel, introduit les éléments des procédés interactifs  (questions-réponses), utilise le manuel de base « Marianne » en fonction des consignes des activités et suivant les objectifs de la leçon, a recours, par le matériel supplémentaire, à d’autres méthodes : « Oiseau bleu », « Espaces 1 ». 

· Le temps de parole de l’enseignante par rapport au temps de parole des élèves est essentiellement dominant en fonction du sujet abordé en classe : en moyenne l’enseignante parle de 25 à  30 minutes et élèves – de 15 à 20 minutes. Les élèves travaillent studieusement à la maison en faisant tous les devoirs. Pour alléger la compréhension et avancer le travail des élèves l’enseignante répète plusieurs fois ses consignes en français et les traduit en russe. Le travail différencié vu les capacités individuelles (le rythme de travail, la perception, l’acquisition et la maîtrise du matériel par les élèves)  n’est pas toujours pris en compte au cours de la leçon.
· L’enseignante sensibilise les élèves à s’identifier à travers l’Hymne national du Kazakhstan. 
c2/

· Les phases de travail de l’enseignante sont distinctes.

· Les élèves travaillent en groupe .

· L’enseignant utilise le tableau.

· L’enseignant utilise le tableau à l’étape initiale de la leçon.

· L’enseignant utilise le manuel.

· L’enseignant parle 60% par rapport au temps de parole des élèves.              

· Le travail des élèves à la maison dure environ 15 minutes.

· L’enseignant n’organise aucun travail avec les élèves  en difficulté  parce qu’il n’y en a pas.
d/
Echanges entre enseignant et élèves, échanges entre élèves.

· L’ambiance de travail est présente à la leçon.

· Il y a une collaboration entre l’enseignante et les élèves et ceux entre élèves.

· L’enseignante encourage les élèves verbalement, gestuellement, par l’intonation. Les élèves sont appréciés de bonnes notes.
·  Il n’y a pas de sanction : elle n’en a pas besoin. Les élèves sont toujours à l’écoute de l’enseignante. 
· Les élèves prennent la parole si elles sont appelées ou autorisées, mais rarement à leur propre initiative.

· Essentiellement, c’est l’enseignante qui  organise les prises de parole et les échanges.  

e) Le maintien de l’ordre dans la salle de classe 

Les élèves se comportent bien et observent  la discipline à la leçon. En général, il y a du silence et du bruit lors du  travail à deux. Les élèves restent assises. Elles ne bavardent pas, sont attentives et suivent l’enseignante. La posture des élèves est un peu tendue. L’enseignante se montre patiente et compréhensive. L’ambiance de travail suivi de silence, posture n’est pas imposée, mais suivi par l’habitude  et les comportements y conviennent. La plupart du temps il y a du silence et du bruit quand on travaille à deux. En général, les élèves sont assises. Elles ne bavardent pas. A l’avis de l’enseignante même, elle se trouve un peu autoritaire.

Ecole 25
a/
Disposition spatiale :

· Plan  de la salle de classe. La superficie de la classe est 20m2.  Dans la classe il y a 3 fenêtres, 12 ordinateurs, 8 tables, 8 chaises, un tableau interactif, un bureau de l’enseignante avec l’ordinateur et un projecteur multimédia, un tableau noir.
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· Les élèves se déplacent, mais ne quittent pas la salle sans autorisation. 

· L’enseignante ne s’est pas déplacée à la 1-ère leçon, mais elle s’est corrigée par la suite. En général, elle  reste à distance des enfants vu une disposition désavantageuse. L’enseignante n’est jamais assise.
·  Les ordinateurs ne sont pas utilisés  par les élèves. Ce n’est que l’ordinateur de l’enseignante qui est exploité lors du travail avec le tableau interactif
b/
Tâches des élèves 


b1/

· Les élèves font les activités sur la discrimination des sons (frappe à la main), écoutent les natifs et répètent les phrases, identifient les mots nouveaux, mettent les répliques en ordre et les lisent,  lisent les textes  reconstruits,  décrivent leurs vêtements, chantent avec et après le speaker, présentent leurs mises en scène (Chaperon rouge, Chat botté), font des jeux ludiques, font de l’autoévaluation. 

· Les exercices faits lors des leçons sont suivants : d’appariement des mots avec les illustrations, la  construction  des mots à partir des lettres, l’écriture des mots retrouvés et des phrases reconstituées au tableau,  l’interprétation des chansons, la lecture,  les jeux de rôles (mises en scène).

· L’accomplissement des devoirs n’est pas prévu vu l’âge des enfants.

b2/

· Les activités d’observation de document  durent en moyenne 5 minutes

· La lecture à haute voix 


-
3 minutes
· La lecture collective 


-
5 minutes
· La lecture individuelle 


-
3 minutes

· La discussion collective 

-
7 minutes
· Les exercices écrits de grammaire 
-


· Les exercices oraux de grammaire 
-
 
· Les exercices écrits de vocabulaire 
-
5 minutes
· Les exercices oraux de vocabulaire 
-
10 minutes

· La récitation d’un texte écrit 

-


· La récitation d’un texte oral 

-
7 minutes

· L’énoncé de l’enseignant 

-
10 minutes


Les tâches à  effectuer à domicile :

· Apprendre les mots, les poésies, les chansons
· Répondre aux questions du texte écrit
c) 
Les techniques de travail de l’enseignant 

c1/


· L’enseignante travaille avec la méthode « Manuel de français -2e classe » en utilisant les documents supplémentaires (chansons, poésies, mises en scène).
· L’enseignante a recours au tableau interactif où tout est visible et distinct pour les élèves. 
· L’enseignante  organise le travail individuel et collectif avec un rythme progressant, du connu vers l’inconnu, de l’imitation  et de l’écoute vers la lecture, les jeux de rôles. Par contre, il est à noter qu’un élève de sa classe (un garçon) n’a pas été impliqué dans le travail de toute la classe ; les consignes ne sont pas toujours précises ; les documents sonores ne sont pas tous authentiques ; le travail est trop guidé par l’enseignante. Il manque la centration sur le rythme individuel des élèves.
· En moyenne l’enseignante parle 15-20 minutes du temps de la leçon. 
c2/


· Les phases de travail de l’enseignante sont distinctes.

· Les élèves travaillent en groupe .

· L’enseignant utilise le tableau.

· L’enseignant utilise le tableau à l’étape initiale de la leçon.

· L’enseignant utilise le manuel.

· L’enseignant parle 45% par rapport au temps de parole des élèves.              

· Le travail des élèves à la maison dure environ 30-40 minutes.

· L’enseignant  attribue un certain temps au travail avec les élèves en difficulté : explique, fait répèter les mots/les phrases.
d/
Echanges entre enseignant et élèves, échanges entre élèves.

· La collaboration entre l’enseignante et les élèves est présente à la leçon.

· Les élèves s’entraident, échangent d’illustrations
· Il n’y a pas de sanction : elle n’en a pas besoin. Les enfants ne bavardent pas à la leçon. Les élèves prennent la parole et se montrent motivés. 
· L’enseignante encourage le travail des élèves en organisant les concours différents qui développent l’esprit de compétitivité (Qui gagne plus de fiches rouges ?). 
· L’enseignante dynamise le travail des élèves en utilisant les différentes techniques de classe : mises en scène, chansons, comptines, jeux ludiques.
e) Le maintien de l’ordre dans la salle de classe 

Les élèves se comportent bien. Elles ne bavardent pas et suivent attentivement l’enseignante. La posture des élèves est tendue en partie. Les élèves se lèvent à chaque réponse ce qui prend du temps. L’enseignante est très active. Il n’y a pas de silence, on est en mouvement tout le temps, parce qu’on chante et danse. Parfois, on bavarde et on n’écoute pas l’enseignante. Normalement, une atmosphère amicale règne en classe.
Ecole 159
a) Disposition spatiale

· Plan de la salle de classe. La superficie de la classe est 20 km2. Dans la classe il y a 2 grandes fenêtres, des rideaux, 2 étagères à livres, 2 placards, 10 pupitres, un bureau, un tableau, 2 TV, 2 magnétophones, des fleurs, le support didactique ( images et dessins des vêtements et des fruits).
· Les élèves se déplacent  pour faire les activités prévues par l’enseignante (mises en scène, jeux ludiques, les exercices écrits au tableau), ils ne quittent pas la salle. 

· L’enseignante se déplace,  est en contact avec les enfants. En général, elle n’est jamais assise.
· La disposition spatiale est  assez avantageuse pour toutes activités.
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b/
Tâches des élèves :
b1/


· Les élèves  écoutent l’enseignante et le speaker et répètent les comptines/chansons après eux, identifient les mots nouveaux, mettent les répliques en ordre et les lisent,  dessinent les fruits qu’ils aiment, trouvent les fruits à l’appel, écoutent et montrent une bonne image, lisent les textes  reconstruits,  décrivent leurs vêtements, devinent la mimique et les gestes, créent les mini-dialogues, chantent et dansent «Bougui-Bougui».
· Les exercices faits lors des leçons sont suivants : ceux d’appariement des mots avec les illustrations, la  construction  des mots à partir des lettres, de substitution, à l’écoute  l’écriture des mots retrouvés au tableau,  l’interprétation des chansons, la lecture,  les jeux de loto, au téléphone (boule de neige) et à l’appel.

· Comme devoir les élèves apprennent les chansons, écrivent les mots nouveaux,  dessinent les fruits.
b2/

· Les activités d’observation de document  durent en moyenne 5 minutes

· La lecture à haute voix 


-
1minute 

· La lecture collective 


-
1 minute
· La lecture individuelle 


-
10 sec
· La discussion collective 

-
1 minute

· Les exercices écrits de grammaire 
-

· Les exercices oraux de grammaire 
-
14 minutes

· Les exercices écrits de vocabulaire 
-
18 minutes
· Les exercices oraux de vocabulaire 
-
4 minutes

· La récitation d’un texte écrit 

-


· La récitation d’un texte oral 

-
2 minutes

· L’énoncé de l’enseignant 

-
7 minutes


Les tâches à  effectuer à domicile :

· Apprendre les paroles de la chanson
c) 
Les techniques de travail de l’enseignant 

· L’enseignante utilise la méthode de base « Alex et Zoé ». Elle parle distinctement, répète les consignes en français et  a recours à la langue maternelle, le kazakh, en cas d’incompréhension. 

· L’enseignante  organise le travail individuel et collectif : du connu vers l’inconnu, de l’imitation et de l’écoute vers la lecture et l’expression orale. Elle utilise les jeux ludiques et les éléments des jeux de rôle. Par contre, l’enseignante  n’observe pas  toujours la progression des étapes de la leçon. Le travail est guidé par l’enseignante vu l’âge des enfants. Le rythme individuel des élèves n’est pas toujours pris en compte. Les textes authentiques ne sont toujours pas donnés  comme modèle de départ (d’abord, l’enseignante lit les documents elle-même, après elle donne le modèle sonore du natif). 
· En moyenne l’enseignante parle à la leçon environ 20 minutes. 

c2/


· Les phases de travail de l’enseignante sont distinctes.

· Les élèves travaillent en groupe .

· L’enseignant utilise le tableau.

· L’enseignant utilise le tableau à l’étape initiale de la leçon.

· L’enseignant utilise le manuel.

· L’enseignant parle 50% par rapport au temps de parole des élèves.              

· Le travail des élèves à la maison dure environ 10 minutes.

· L’enseignant  explique, traduit vers la langue maternelle, fait répèter

d/
Echanges entre enseignant et élèves, échanges entre élèves.

· La collaboration entre l’enseignante et les élèves est présente à la leçon.

· Les élèves jouent, chantent, dansent, s’entraident.

· L’enseignante encourage le travail des élèves par applaudissements.
· Il n’y a pas de sanction. Les enfants sont actifs, prennent la parole à leur initiative et se montrent motivés. 
· L’enseignante apprécie les réponses des enfants en disant « merci ».  

· L’enseignante dynamise le travail des élèves en utilisant les différentes techniques de classe: jeux, concours, danses, chansons, comptines.

e) Le maintien de l’ordre dans la salle de classe 

Les élèves sont décontractés, mais ils restent attentifs à la leçon. Ils ne bavardent pas. Ils se lèvent à chaque réponse ce qui prend du temps. 

Les résultats de comparaison des trois écoles permettent de constater le ci-dessous :
a/
Disposition spatiale :
· Les élèves se déplacent lors de la leçon, mais ne quittent pas la salle sans autorisation. 

· L’enseignante se déplace toujours, s’approche des élèves pour les aider, les consulter, les initier, les encourager. Elle n’est jamais assise.
· Il est à dire qu’à l’école  n 25 la disposition spatiale n’est pas réussie : les tables sont mises en rangées, les ordinateurs ne sont pas mis en fonction. 
b/
Les élèves répondent aux questions de l’enseignante, répètent les phrases après le speaker, présentent leurs mini-projets, créent des schémas/tableaux/symboles, lisent les textes (lecture individuelle), écrivent les légendes pour leurs dessins, illustrent les poèmes appris à la maison, soufflent (parfois) pour s’aider,  travaillent à deux/en équipe.

· Les activités faites lors des leçons sont suivantes : le chant de l’hymne national du Kazakhstan, les exercices de substitution, d’appariement, de transformation, la récitation des poèmes, la présentation de la Francophonie.

· L’accomplissement des devoirs : la lecture et la mémorisation des poèmes, l’apprentissage des règles de grammaire, l’écriture d’une lettre à son ami (e) 
c) 
Les techniques de travail de l’enseignant 

· En moyenne l’enseignante parle à la leçon environ 20 minutes. 

· Les phases de travail de l’enseignante sont distinctes.

· Les élèves travaillent  deux par deux, en groupe et individuellement.

· L’enseignant utilise le tableau noir aux étapes initiale et finale de la leçon.

· L’enseignant prend en considération l’âge des enfants, en particulier c’est l’âge des petits qui est pris en compte :  assez de jeux ludiques, chansons, comptines. 

· L’enseignant travaille en général avec le manuel, mais exploite en pluas le matériel supplémentaire.

· Le travail des élèves à la maison dure environ 20 minutes.

· Le rythme individuel des élèves n’est pas toujours pris en compte : les intérêts, les attachements.

· Les textes authentiques ne sont toujours pas donnés  comme modèle de départ.
· Le travail guidé est en priorité : les initiatives des élèes ne sont pas encouragées

· L’enseignant  organise le travail avec les élèves en difficulté : explique, traduit du français vers la langue maternelle, fait répéter

d/
Echanges entre enseignant et enfants
· Une ambiance naturelle  et spontanée est présente dans les classes élémentaires (écoles n 25 et n 159)..

· Il y a une collaboration entre l’enseignante et les élèves et ceux entre élèves.

· L’enseignante encourage les élèves verbalement, gestuellement, par l’intonation. Les élèves sont appréciés de bonnes notes.

·  Il n’y a pas de sanction : elle n’en a pas besoin. Les élèves sont toujours à l’écoute de l’enseignante. 

· Les élèves prennent la parole si elles sont appelées ou autorisées, mais rarement à leur propre initiative.

· Essentiellement, c’est l’enseignante qui  organise les prises de parole et les échanges.  

e) Le maintien de l’ordre dans la salle de classe 

Les élèves se comportent bien et observent  la discipline à la leçon. En général, il y a du silence et du bruit lors du  travail à deux. Les élèves restent assises. Elles ne bavardent pas, sont attentives et suivent l’enseignante. La posture des élèves est un peu tendue. L’enseignante se montre patiente et compréhensive. L’ambiance de travail suivi de silence, posture n’est pas imposée, mais suivi par l’habitude  et les comportements y conviennent. La plupart du temps il y a du silence et du bruit quand on travaille à deux. En général, les élèves sont assises. Elles ne bavardent pas. A l’avis de l’enseignante même, elle se trouve un peu autoritaire.

7. Ethnographie de la salle de classe  
et les  styles de culture d’apprentissage et d’enseignement.

(Annexe 4)
a/
Les résultats de l’enquête  auprès des enseignants permettent de constater le ci-dessous :
· Qui prend la décision dans votre famille?  
Les décisions sont prises au Conseil de famille qui est nombreuse et comprend 3 générations (12 personnes) (école  n 18).

Ce sont la mère et le père qui prennet la décision avec l’accord des enfants (école n 25).
La décision de la mère est définitive (école n 159).

· Comment vous adressez-vous dans votre famille?
Dans les relations envers la mère et les frères/soeurs est présent le tutoiement  tandis que par rapport aux grands adultes  se fait le vouvoiement (école n 18).


On se tutoie dans la famille (écoles n 25 et  n 159) 

· Est-ce que les grands-parents/parents prennent les décisions au lieu des enfants ( choix des vêtements, chois de la profession, choix des conjoints)?
Les trois enseignantes constatent que les enfants prennent les décisions eux-mêmes en tenant  compte  de l’avis de leurs parents (écoles n 18, n 25,  n 159).

· Comment vous tenez-vous et  parlez-vous en présence de vos proches-adultes? 

Les enseignantes des écoles n 18 et n 25 se ressentent bien à l’aise dans toute situation, par contre  l’enseignante de lécole n 159 y  garde sa réserve.
 

· Comment encouragez-vous vos apprenants ?
Dans l’encouragement des enfants  les trois enseignantes utilisent les moyens verbaux et non verbaux : paroles, gestes, voix, intonation. (école n 18, n 25, n 159).

· Est-ce que votre style de communication dépend de la personnalité de votre interlocuteur?
Les trois enseignantes adapte leur style de communication à leurs interlocuteurs en fonction  des catégories différentes. (écoles n 18, n 25, n 159).

b/
Selon les vidéos de classe on constate  que :

· le rôle de l’enseignant dans la plupart des cas est  primordial, il est au centre;

· l’enseignant utilise l’impératif en s’adressant aux apprenants ;

· la collaboration « enseignant-apprenant » (ambiance de travail et de compréhension) est  présente à la leçon tandis qu’il manque celle « apprenant-apprenant » ; 
· la centration sur l’apprenant n’est pas toujours soutenue par l’enseignant (se rencontrent les pervers de l’école traditionnelle) : les rythmes individuels des enfants ne sont pas pris en compte ; pas tous les apprenants qui soient impliqués au travail  ; 
· il manque encore l’autonomie chez les apprenants qui sont plutôt guidés par l’enseignant  et ne prennent toujours pas l’initiative  ce qui bloque leur créativité. 

· en cas de nécessité les enseignants ont recours à la langue maternelle ;

· une enseignante se vouvoie en s’adressant aux élèves de 8 ans ce qui prouve  qu’elle n’a pas encore défini ses rapports avec la classe ;

· dans une classe les fillettes ignorent la collaboration avec un garçon manquant les leçons d’où les lacunes dans ses connaissances ;
· les enseignantes savent maîtriser leurs voix et intonations pour accentuer les moments importants de la leçon ;
· les enfants suivent tout le temps le langage du visage, des yeux et du corps  en attendant le soutien, l’encouragement, l’appréciation de l’enseignant ;
· les élèves sont assis les mains sur les tables et se lèvent à chaque réponse ce qui vient de l’école traditionnelle ; 
· moins de mouvements et déplacements non-sanctionnés ;
· on observe que les garçons ne cèdent pas aux filles en cours des jeux ce qui sera venu  des traditions  kazakhes où les hommes dominent ;
· les filles dans la classe kazakhe parle plus bas que celles des classes russes  ce qui est dans l’usage des relations familiales.
CONCLUSION

Le présent projet dont l’objectif concernait l’étude de la culture d’enseignement/culture d’apprentissage du français a été mis en place dans le contexte multiculturel de la société kazakhstanaise.


Les résultats des enquêtes organisées au sein des  écoles  et l’analyse des vidéos de classe illustrent  que le français a sa niche dans le multilinguisme kazakhstanais : la langue française est étudiée en général comme la deuxième langue étrangère, après l’anglais;  les enfants ne se limitent pas d’une seule langue vivante.  Le français, pour les enfants,  est non seulement une belle langue, mais une langue qui  sert d’appui dans l’acquisition des connaissances et d’ouverture au monde. La langue maternelle (soit le kazakh soit le russe) sert d’instrument intermédiaire afin d’alléger la compréhension et d’avancer  leur travail en classe. 
Dans la formation des compétences communicatives et interculturelles sont utilisés  les documents sonores non-authentiques, ne se pratiquent  pas  régulièrement les mises en scènes, chansons, différents jeux  ludiques avec des jeunes adolescents ce qui a efficacement lieu avec les petits apprenants;  ne s’effectue que le travail avec les documents inclus dans les méthodes tandis que les interviewés suggèrent l’utilisation d’autres ressources possibles; la non-implication des apprenants  à des  activités tenant compte des intérêts des élèves.

Lors des classes de français les élèves  accomplissent les diverses activités selon les objectifs prévus par les étapes méthodologiques et les compétences à former et sont toujours à l’écoute de l’enseignant. Ils se montrent motivés et mettent en action les exercices linguistiques. Les enseignantes,  pour motiver les enfants,  utilisent les différentes techniques de classe et les divers supports didactiques en leur proposant les activités où la langue est mise en action et, par la suite, en les entraînant à la communication. Bien que les méthodes soient basées sur l’approche communicative, les enseignantes  utilisent les procédés structuro-systémiques. 


Dans l’enseignement du français c’est l’oral qui domine par rapport à l’écrit compte tenu du niveau d’apprentissage et de la tranche d’âge des enfants.Les petits de 8 ans associent  l’apprentissage du français avec les tâches et les activités qu’ils accomplissent à la leçon tandis que les élèves de 13-14 ans en apprenant le français prennent en considération leurs compétences linguistiques et leurs besoins et recherchent les ressources différentes pour compléter  les connaissances nécessaires.  

Le rôle du manuel en classe est différent pour l’enseignant et les apprenants. L’enseignant coordonne les activités des élèves en s’appuyant sur le manuel et suit les recommandations présentées dans le livre du professeur. Pour élève le manuel sert de repères et d’orientation. Il est considéré comme une ressource principale pour la classe de français.

Le rôle de l’enseignant dans une école kazakhstanaise est assez important.. L’enseignant est considéré comme une personne qui enseigne, élève, transmet les connaissances  et  forme les savoir-faire chez les enfants  ce qui aura pu être lié à ses activités et à sa mission. La compréhension du terme « élève » est associée à  tout ce qui est  relatif à l’école (bulletin de notes, devoirs, acquisition des connaissances, obéissance à l’enseignant, camarades de classe) ce qui prouve  encore le contrôle et la subordination des uns aux autres. Les relations « enseignant-apprenant »  reposent encore sur la formule traditionnelle   sujet-objet » et les enseignantes ne tiennent pas toujours compte des besoins, des motivations et des  intérêts linguistiques des élèves au cours du travail en classe et dans les devoirs 

Les aspects historiques de la société kazakhstanaise se reflètent  dans le comportement des enseignantes  dont le style/l’intonation parfois autoritaire, le travail rigoureusement guidé,  les réponses des enseignantes mêmes à leurs questions sans laisser le temps à réfléchir,  les rapports entre enseignant-élèves restent plutôt « sujet-objet » et pas toujours « sujet-sujet ».  On constate que toutes les 3 enseignantes ne sont pas toujours capables d’apprendre à faire faire par les élèves ce qui traîne leur créativité. Le travail des apprenants est trop guidé.

Les aspects institutionnels,  la gestion centralisée  et hiérarchisée de l’éducation (Ministère de l’éducation nationale,  les Départements régionaux et municipaux de l’éducation, réseaux d’instituts de perfectionnement) assurant à l’école  le travail visant les objectifs bien déterminés dans les référentiels et programmes d’enseignement présentent une marge de manoeuvre dans le choix des méthodes et des ressources différentes, en même temps ne  laissent pas une diversité dans le choix des sujets thématiques et lingusitiques.  


La composition ethnique des classes  (école 18 - 7 élèves dont 3 sont kazakhes, une allemande (les parents sont nés au Kazakhstan), une bulgare (les parents sont nés au Kazakhstan), 2 russes ;  école 25 - 8 élèves dont 4 kazakhes, 3 russes, une grecque (les parents sont nés au Kazakhstan) ; école 159  - 6 élèves dont tous sont kazakhs) illustre la maîtrise de plusieurs langues par les élèves d’où sont les différentes modalités de transmission du savoir dans la communauté. Les aspects ethniques et familiaux  (respect et obéissance à des adultes,  accomplissement  irrésistible/exécution, femme comme conservatrice du foyer familial (valeurs humaines), homme comme protecteur de la famille (aspects matériaux), grands-parents comme transmetteurs de l’héritage d’une génération à une autre) permettent d’observer à travers les réponses au questionnaire et le comportement des élèves leur soumission/docilité  envers  les enseignantes. 

Les aspects ethniques, familiaux et historiques de la société kazakhstanaise ont créé les difficultés dans l’organisation de l’enquête : les réponses et la compréhension inadéquates de certains points des questionnaires, le changement du nombre d’élèves en classe  et autres ce qui exige une réflexion sérieuse de la part de tous les acteurs concernés afin de les sensibiliser à des politiques linguistiques publiques.

Le présent projet, lors du travail de concertation entre l’Ecole, l’Université, les Institutions et l’Association des enseignants de français, permet dans la perspective d’examiner et de discuter les variétés des profils linguistiques des établissements scolaires existants, de réviser certains points de vue conceptuels de la politique de culture d’enseignement/d’apprentissage, notamment la centration sur l’apprenant, ainsi que d’élargir le champ d’actions de différentes langues dans le contexte multiculturel kazakhstanais et d’avoir une nouvelle vision sur la langue française qui pourrait servir d’instrument d’apprentissage, d’information et d’ouverture sur les autres langues et cultures au Kazakhstan.[image: image4.png]
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